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ACARIENS

(TROMBIDIDJE, EUPODIDJE, GAMASIDJE)

PAR LB

D' E. TROUESSART

PRÊ:SID E!'<'ï OR LA SocIl~TIi: ZooLOGIQUE DE F lI:M",CE

INTROD UCTION

E n dehors des Oribatidœ (décrits d'au tre part par M. A. D . Michaël}, les Acariens
terrestres recueillis par M. Racovttza, au cours de l'expédition de la B ELGICA, se réduisent
à quatre espèces, dont une provenant du dét roit de Magellan et les t rois autres de l'Antarc
ti que. T rois sont nouvelles pou r la science [Smaridia scopula , Penthalens ri llosus , Gamasus
Racovùsai} j la qu at rième doit être considérée comme une sous-espèce ou variété loca le de
N ôrneria gigas (Koch), type très largement disséminé sur tou tes les plages mar itimes, d'un pôle
à l'autre .

J e do nnerai d 'abord la descri ption de ces qu atre espèces. J'y ajo uterai q uelques considé
rations généra les en comparant cette faune anta rctiq ue, encore incom plètement connue, selon
toute apparence, à la faune arctique qu e des explorations nombreuses nous ont fait connaître
d'une façon plus complète.

Aucun Acarien marin (Halacaridœ) ne semble avoir été recueilli au cours des d ragages
effectués par la BELGICA.

Famille des Trombidida:

Genr e S) l AIUDIA Dug ès, 1834

Smaridia scopula nov. SI'.

PI. 1. fig . I. Id .

D'un rouge foncé tirant sur le gre nat , avec les pattes rouge clai r ct les poils incolores .
L e corps est entièrem ent couvert de poils plumeu x, comme chez Smaridia papillosa (Herma nn).
mais la taille est plus grande, compa rab le à celle de S m. ampulligera Berlese .

R OST RE allongé , bien découvert, quatre fois plus long que large, avec les palpes très
libres, grands, dépassan t l'extrémité du rostre presque de la longueu r des trois derni ers
articles. Premier article des palpes court et g rêle, le deuxième deux fois auss i long, forte ment
renfl é, le troisième plus grêle et plu s court , le quatrième très court , terminé par un ongle
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faiblement recourbé, le cinquième assez grêle, cylindrique, dépassant l'ongle du précédent du
t iers de sa longu eur et termi né par un pinceau de poils plumeux . Mandibules grêles , sty liformes.

TRONC allongé, à flancs sub para llèles , se terminant en avant par un étranglement
prothoracique formé par les épimères de la premiè re paire de pattes qui se dilatent de chaque
côté de la base du rostre , avec un rétrécissement entre la première et la de uxième paire , et
un renflement en forme d'épaule en arrière de cette deuxième paire. Épim ères des pattes
postérieures insérés vers le milieu du corps . Abdomen arro ndi, légèrement échancré sur la
lign e méd iane en arr ière de l'anus. (Je n'ai pu voir les yeux ni la cri sto sur l' unique exem 
plaire soumis à mon exarncn.] T out le tronc est couvert de poils courts, plumeux, tronq ués
à leu r extrémité et très serrés, implantés su r des tégu ments fi nement plissés en zigzag.

P ATTES bien dével oppées, les deux paires antérieures insérées très en avant, de chaque
coté du rostre, les première et qu atrième paires beaucou p plus longues que les deuxième et
t roisième , la quatrième très robuste , le tarse terminé par une double gri ffe très forte, comme
celles de Sm. squamate. T ous les articles couve rts de poils grê les , effi lés, poin tus, très faible
ment plumeux, plus fins et plu s serrés à la face inféri eure d u tarse, avec des bouquets de
poi ls plus gros , un peu t ronqués, su r les deux premiers a rticles des pattes.

Longueur totale = Imm, 80 ; largeur = omm,80.

RAp PORTS ET DI FFÉREX Cr.:S . - L 'insert ion t rès en avant de la première paire de pattes ,
d 'où résulte la format ion d 'une région prothoracique, avec étra nglement ent re la première et
la deuxième paire , les palpes allongés, libres , à dern ier a rt icle dé passant l'ongle de l'article
précédent, la forme des poils du tronc, qu i rappellent ceux de la variété de Sm. ampulligera
figurés par BERL ES E (Acari, i.l/J'r. Scorp, Ltai. , fase. 39, ne l a , fig. 9), suffi sent pour d istinguer
cette espèce de celles précédemment connues. Aucune des deux espèces décrites dans la
Fa tma Cbitena de GAY, pa r P. GE RVAI S, n'atteint la taille de la présente espèce .

H ABI TAT . - Dans le tronc pourri d' un Fagus anta rdicns, baie U ltima E speranza (Province
de Magallanes, Ch ili , 17 Xovembre 1897). (Ko 977.)

Famille des Eupodidœ

Da ns le travail intitulé: « Cons idé ra tions généra les sur la classificati on des Acariens »

(Revue des Sciences naturelles de t'Ouest, 1891 et 1892), j'ai essayé de rattacher les Eupodina,
en qualit é de sous-famille, aux Bdellidœ. Aujourd'hu i, je crois préférable de les considé rer
comme une famille à part. reliant les Trombididœ aux Bdellida,

Genre NÔRNERIA Canestrini, 1886
Scy p/lius Ko ch , 1838 (nec Risse , 1826);

? Rhac id ja Thorell, 1871 (1)

Nômeria gigas su bsp . Gerfachei, nov. subsp.

Très semblable au ty pe (ScyphillS gigas Koch), et surto ut à N lJrneria Canestrinii Berl.
et T rt ., des côtes de F rance, qui n'est elle-même qu'une sous-espèce (à nommer N . gigas

(1) Si Rhagid jlJ Thorell (187I) est réellement identique à Scyp/'jus Koch , ce nom a la priorité sur N 6nuTilJ
Canestrini (1886).



ACARIENS 5

Canes/rit/ii) ; mais plus petite et les pattes de la première paire moin s allo ngées. Les poils
sont plus allongés , plus fortement plumeux , surtout à l'ext rémité, ce qui les fait paraître
t ronqués , comme chez N . g. Canestrinii, et non pointus comme ceux d u type d'Allemagne
et d 'Italie. J e n'ai pu voir les caractères de la plaque génita le , tous les exemplaires recueillis
étant appa remment des deuxièmes nymp hes.

La cou leur est d'un rouge clair , avec les poils incolores (R \ COVITZ.\) .

L ongueu r totale - I mm, 20.

Cette sous-espèce est dédi ée au Commandan t D E GERI..'\CHE D E GmIERY, che f de
l'E xpéd iti on antarctiq ue belge.

H .'\BITAT . - Dans les mousses du dét roit de Gerl ache (Anta rctiq ue) (N° 488). - Cette
espèce est très agile , fortement armée, et doi t fai re une chasse active aux aut res Acariens de plus
faib le taille. - Sa di stribu ti on géograph ique est très éten d ue : sig nalée d 'abord en E urope
(All emagne , Italie, France), elle se trouve dan s les régions arctiq ues (I(OCI-I , T H ORELL), et
les espèces d u Japon décrites pa r K R.\ ME R et N E U :\I.\ ::-lN (voyage de la V É GA) , sous les noms
de Scvpltins [aponicus ct Sc . hamatus, ne sont pro bablem ent aussi q ue des sous-espèces de
Nôrn eria gigas o. Xous venons de voir q ue cette espèce habite l'Antarctique. C'est , jusqu' ici ,
le seul Acarien connu qui se retrouve aux deux pôles .

Genre PENTHALEUS Koch (part im), 1842 ; Canestrini (cmend.), 1886

R E :\I.\ RQ UE sun L E GEX RE PEN T IIAL EUS . - Ce ge nre , ayant pour type P . ouatns Koch,
est ca racté risé par un cor ps ovale, tout d 'une ven ue et sans étranglement notable au sillon
thoraciqu e, par des palpes fusi formes, coudés, à dern ier ar ticle att énué, con ique.

Il convient , par cons éq uent , d' en élo igne r les espèces du pole No rd déc rites sous les
noms de Penthalens insnlanns Thorell ('), P . borcalis et P. crassipcs Koch 0 , qui , par l'étra ngle
ment de leur sillon thoraci qu e et la forme renflée du dernier article des palpes , se rap prochent
plutô t de N ôrncria.

Dans un réce nt travail , IV.\ R T R.:i.GARDJ-I ( ~ ) a montré q ne Pcnthalcus cmssipcs et P. borcalis
n'étaient fondés , en effet, que su r des nymphes de Rhagidia gdida T horell , espèce probablement
identique à N omeria gigas, Qu ant à P . insnlanus , ses caractères doivent le faire pl acer dans le
genre Notophoilns (N ot . insulanus], P ar cont re, cet aute ur décrit sous le nom de Penthalcus orcticus
T râg. un vé rita ble P cntlialcus provenant de l'i le des Ours (Bâren-Insel}.

On sa it que chez Pentbalcns et dan s les genres voisins , les pattes n'ont que cinq ar ticles
(au lieu de six, qu i est le ch iffre normal che z les P rost igmnta). Cette réduction est due à la
soudure d u troisième article (normal) au deuxième, soud ure qui reste vi sible sur plusieurs

(1) E n outre, KRA~lE R a décrit (H amburger Magalliamsiscke Sammd rdse, Acaridm, 1898, p. 15), sous le nom
de N ëmrria cylilldrira, une espèce du détroit de Magellan, mais sans indiquer les caract ères qui la différencient
de NoJ'lltrÎa gigas.

(2) T HORELl., in Ofoersigi al Kougl, Vetm.çk .·A kad. Forùandl; S tock!lolm, 1871, p. 695 (P . iusuianus, p. 702).
(3) C. L . KOCH , ID K ongt. Svmska Akod, Ha ndlingar S tockhoù«, XVI , 1878, pp. 129, 130, pl. VI, fig . 8, et

pl. VII , fig . 1.
(4) I. T RAGÀROH, In K ongl, Svellska Vet.-A kad. H endlingar, XXVI, I V, n O 7, pp. 16·20, pl. 2, fig. 5-6.
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espèces, notamment su r celle que je décris ci-après, et b ien qu'il n'y ait plus d 'articulation
à ce niveau, comme le montre l'i nsertion des muscles que l'on vo it , su r les préparations,
par transparence . La même soudure se voit chez N ôrneria, Ha loty deus, Notophallus, et probable
ment sur tous les ge nres appartenant à ce petit groupe des Eupodidœ.

P enthaleus villosus nov. sp.

PL I, fig. 2, 2a-:Jd.

E n ovale all ongé, d 'u n fauve plus ou moins foncé, avec les pattes rouges (couleurs
prises su r le vivan t par 1\1. Racovltza] j le camérostome bordé d'une large expansion t rilobée,
en forme de colle rette rabattue en avant sur la base du rostre. P laques dorsales très déve
loppées . T ous les tégu ments du t ronc couverts d 'une court e et fine pubescence que dépassen t
des poils plumeu x symétriques et assez rares.

R OSTRE à moitié caché par la collerette qu i bo rde le camérostome, ayant la for me
caractérist ique d u ge nre, av ec les palpes coudé s en dessous à part ir d u t roisième article.
P alpes fusiformes de quat re arti cles , le p rem ier très cou rt, le deuxièm e grand , claviforme,
renflé à so n extrémité, le t roisième replié so us le précéden t, un peu plus grand, renflé à sa
base, atténué à so n extrémité, le quatrième pe tit, t rois fois p lus court que le troisième, en
cône tron qué, term iné par un petit pinceau de poils tactiles.

T ROX C en ovale allo ngé, un peu renflé en avant du sill on th oracique q ui n'est ind iqué
sur les flancs que par une très légère dépression , l'abdomen arrondi en arrière avec l'a nus
in fère. L e tronc sc termine en avan t par une colleret te t ran spare nte qui mér ite une description
parti culière. Cette colleret te s'insère au pourtour du cam èrostomc ct s'évase en avant au to u r
d u rostre dont elle couvre les deu x tiers, tout en laissant cl cet organe, et surtout aux pa lpes,
la libe rté de leu rs mouvement s . Cet te colle rett e parai t formée de trois lobes : deux dorsaux,
sym étriques , subq uad ra ngulai res, laissant ent re eux su r la ligne médiane une échancru re égale
à la su rface de chacun d'cux : un troisi ème lobe, impair, vent ral, s'i nsère ent re lcs épimè rcs
antérieurs et comble l' échancrure du cam êrosto me formée par ces organes ; ce lobe est plus
g ra nd que les deux autres , en forme d 'écaille subt r iangu laire, formant au rostre une so rt e
de lèvre in férieure ou de faux hypcst om e. L e champ de ces trois lobes est transparent , sculpté
en forme de crib le (com me la plaque notog astrique de beaucoup de Sarcoptides plumicoles
ou d ' H alacartd és), et les lob es d orsa ux port ent une fine pubescen ce comme le reste des tégu
ments du tronc.

L a face dorsale est protégée par un e forte plaque, sculptée et rebordée , formée par la
soudure de la plaq ue de l' épistom e avec la plaque notogastriq ue ; cette plaque, tou t en ayant
la forme du t ronc, ne s'étend pas sur toute la face dorsa le ; e lle ne rejoint pas en ava nt la
base de la collerette , mais se ter mine, en a rriè re d e cet org.me, par un angle arrondi i sur les
côtés , elle la isse les flancs à décou vert; en arr ière, elle est cou pée carrément avan t l' extrémité
de l' abdom en . L a soud ure en t re les deu x plaq ues parait co mp lète ct n'est indiq uée q ue par
une ligne transversal e un peu saillante au niveau d u sillon tho raciq ue. E n outre, la région
notogastriq ue de cette pl aque porte deux lignes longitud inales, sa ill antes , subparall èles, q ui
de la soudure transversa le se dirigent vers les ang les postérieurs de la plaque, plu s étro ite
à son extrémi té qu'au niveau d u sillon thoracique.
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L a fa ce ventrale présente en avan t une large plaque ste rnale formée pa r les épi mères
des de ux prem ières paires. Cette plaqu e est largem ent et profondéme nt échancrée en avant
par l'ouvert ure du camérostome, mais l'échancrure est comblée par le lobe ventral de la
collerette dont nous avons parlé ci-dessus ; en arrière, la plaque se termine par un bord
largement a rrond i ; sur les cotés, les èpiméres forment deux lobes qu ad rangulaires d irigés
obliquement en avan t et en dehors, et séparés pa r une profonde échancrure entre la première
et la deuxième pai re. Immédiatement en arrière d u si llon thoracique et du niveau de la
soudure des deux plaqu es dorsales s' insèrent les ép imè res des deu x pai res de pattes postérieures
uni es entre elles, mai s séparées sur la ligne médiane. En arrière des épim ères de la quatrième
paire, on voit la plaqu e gén itale (femelle), grande, subquadrangulaire avec les angles fortement
arrondis, bord ée d' un cadre étroit et complet dont la surface est comme piquet ée par la
présence des poils courts et fins qu i la couvrent ; la fen te gcn itale forme une lig ne et roi te
suivant le d iam ètre antéro-posté rieur de la plaqu e. P lus en arr ière encore , mais avant l'ext r émit é

de l'abdomen, se trouve l'ouverture de l'anus. T out le tronc, sur les plaques et en dehors
des plaques, est couvert d'une fi ne pubescence ; des poils plus gros ct plus longs, plumeu x,
recourbés, sont di sposés par paires sy mét riques su r divers points du corps, notamment deux
paires , une dorsale, une vent rale à l'extrémité de l'abd omen et une sur le deuxième articl e
des palpes .

Les P ATTES sont assez grèles, cyli ndriques , celles de la premi ère paire plus longues que
le corps avec le rostre , à premier article très court , rc nti è en dessus , conique, le deuxième
t rès long, fortem ent ét rang lé à sa base , formé par la soudure des deuxième et troisième, celui-cl
ne repr ésentant que le quart de la longueur totale de J'article ; le quatrième (ou t roisième
en apparence), de moi ti é plus court que le pr écédent , le cinquième (quatrième) égal au
précédent , le sixième (cinq uième et dernier), d 'u n tiers plus long, non renflé, mais un peu
échancré en dessus à S0 11 extrémité et ter mi né par un e double griffe faible et une petite
brosse , en tre deux paires de poils plumeux ; les aut res art icles ne porte nt que des poils
grêles , pointus , faiblement plumeux, à raison de quatre à cinq pa ires par art icle. L es autres
pattes sont semblables , mais d écroissent de longueur dans l'ordre suivant : qu at rième,
t roisième , deuxième.

T ous les indi vid us que j'ai pu exami ner paraissent femelles et la plupart ont dans
l'abdomen de quatre à cinq œufs subglobulcux, d 'un jaune clair.

Longueu r totale - 0 111"',65 à omm,7o ; largeu r _ omm,35.

R AP PORTS I~T DI F F ÉR E XCE S , - On t rouve sur l'Antarct ique une espèce du mêm e genre,
très voisine par sa tail le et ses coul eu rs ; elle est décrite dans la pa rtie zoologique de
l'Expédition an tarct ique br itannique (') sous le nom de Peuthalcus Bell i T rouessart , et provient
du Cap Adare (Terre Victoria). Elle se d ifférencie facilement de la présente espèce par l' absence
de colle rett e, la cuirasse beaucoup plus faible, le ma nq ue total de pubescence et le dernier
art icle des palpes plus long, régulièreme nt conique et non tronqué à. son extrémité.

H ABI TAT . - L e Perühaleus villcsus est l'Acarien le plus abo ndant dans les mousses du
détroit de Gerlache (Anta rctique). (N° 486.)

(1) Repoyt on tlu Collations of N aJural Hiskr~ made ill tlu tJJI.Jarçliç Regions tiuriug ttu Voyage of llu 1 Southern
Cross J , 1902 , p . 225,
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Famille des Gamasidre

L'exa men de nomb reu x spécimens mâles d u genre Gamasus m'a convainc u que la forme
et la dimension des t ubercules de la deu xième paire de pattes étaient va riab les individuelle
ment, et ne pouvaient fournir des caractères réellem ent spécifiques. Pa r contre, la forme des
chélicères , celle de l'épis tome et des appendices de l'hypostome, fournissent de meilleurs
ca ractères. Malheureusement ces caractères , très accusés chez le mâle, ne se ret rouvent ni
chez la fem elle ni chez les nym phes, ce qui rend t rès diffici le la détermination des espèces.

Genre GAlUAS US Latreille, 1806

Gamasus Racovitzai, nov. sp.

Pl. 1, fig" . 3, 3<l - 3d.

D e taille moyenne, en ova le allongé, deux fois plus long que large (mâle adulte).
L a cou leu r est , comme chez les autres espèces du ge nre , d' un testacé un iforme (brun roux) ;
les jeu nes sont plus pâle s, incolores lorsqu'il s vie nnent de sortir de leur peau de mue. Toutes
les pattes son t munies d'un ambulacre et la plaque dorsale est divisée en deux parties pa r
une articula tion transversale .

M ALE en ova le allongé , pr esq ue elliptique. Le ms/ra couvert par la plaque de l' épistome
jusq u'à la base des appendices de l'hypostomc. L'hypostomc (lèvre inférieure ou ma xilles),
examiné par la face ventrale, présente des appendices pair», d isposés symétriq uement , qui
sont (en allant du milieu vers les cotés) : la i ingula, en forme de tige la ncéolée , cil iée sur
son bo rd externe, soudée par sa bas e à celle de l'autre côté ; un lobe court en form e de
mamelon, surmonté d'une soie rigide dirigée obliquement en dedans; en fi n le comicule ou
style articulé par sa base et bifi de, à branche s inégales, l'inféra-externe plus cour te , recourbée
en forme de sabre ou de corne, la supéro-interne t rès longue, droite , stylifonne. L 'épistome,
qu i recouvre l' ouverture buccale et la pointe des chélicères, est trifide, avec la pointe méd iane
plus sa illante qu e les aut res. L es palpes sont grands, libres dès leur base, les deux premiers
articles présentant une légère protubérance interne à leur extrémité distale. Les chélicères
sont moyennes, peu saillantes , sans appendice particu lier , et chacune de leurs branches po rte
trois dents en plus de la dent terminale.

L a face dorsale du tronc est entièrement recouverte par la plaque dorsale présen tant
une art iculation transversale au niveau de la quatrième paire de pattes. Cette plaque est
lisse (finement réticulée â un très fort grossissement) et porte des soies longues , plus nom
breuses vers l'ext rémité de l'abdomen .

La fau ventrale présent e la plaque sternale allo ngée, portant de chaque côté trois
échancru res semi-circu laires pour l' insertion des t rois paires de pattes postér ieures . Sur son
bord antérieur, on voit l'ouverture, évasée en forme de pav illon , de l'organe gé nital ; le bord
postérieur forme une lign e droite immédiatement en arrière de la quatrième paire de pattes.
U ne plaque ventra le plus faib le, d iscoïdale, jointe à la plaque anale, couvre le milieu de
l' abdo men ; l'anus forme une ouve rt ure ovale à son extrémité, un peu avant l'extrémité de
l'abdomen.
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L es PATTES des trois dernières pai res se touchent de chaque côté par leur base. La
première paire, b ien sé parée , est grêle, auss i longue que le corps, munie d'un ambulac re
bien développé. L a deuxième est courte, renflée et recou rbée, et po rte t rois tubercules formant
pi nce : l' un gra nd , fa lciform e, mais à point e obtuse, insér é su r la face in terne du troisième
article, les deu x autres , en forme d'épine à pointe rabattue ou de demi-enclu me, sur la face
intern e des quatrième et cinqu ième articles, opposés au précédent . Les pattes portent comme
le tronc de s so ies assez longues et grêl es.

F E:\IE LL E OVJGÈ RE de la taille du m âle , ma is l' abdomen plus largement arro ndi en arri ère.
L'hypostome très di ffé rent : la l ingula a la même forme mais est plus courte i il n'y a pas
de lobe en forme de mamelon ; enfin la cornicnle a la forme, d 'une simple dent triangu laire
à pointe ant éro-intern e. L'épistome est triangulai re, avec une seule poi nte méd ian e. L a
deuxième paire de pattes est plus court e et p lus robu ste q ue les autres , mais d épourvue de
t ube rcules . Par contre, la troisième et la q uatrième portent des tu be rcu les con iques , savo ir :
la troisième un seul tube rcul e à l'extr émit é d istale du premier art icle; la quatrième un
t ubercule sem blable au p rem ier article, en avan t , et un autre à la base du t roisième
article, en arrière . --\ la face vent rale, la plaque gé nita le, peu disti ncte de la plaque stem a le,
a son bord a ntérieur en dem i-ce rcle au niveau de la troisième paire de pattes i son bord
postérieur se prolon ge un peu en arr iè re de la q uat rième pai re. La plaq ue ven trale est, comme
chez le mâ le , confondue avec la plaque anale .

~Y:\I PH ES plus petites que les p récéden ts, à flan cs subparal lèles avec l'abdomen tronqu é
ou coupé carr ément à son extrémi té . les chélicè res relat ivem ent plu s grosses et plus facile
ment saillantes par compression dans la préparation . H y postome et épistome absolument
semblables à ceux de la femelle. P attes comme celle s de la femelle, mais sans tube rcules aux
troisième et q uatrième pai res .

L on gueur totale (0 et 9) _ omm,go à Imm; largeur - Omm,45 à omm,50.
Id . (nymphe) = omm,80 à omm,8S.

L 'espèce est dédiée à 1\1. le Dr R ACOVITZA, naturalist e de l'E xpédition antarct iq ue be lge,
qui l'a recueill ie su r les mousses d u cont inent a ntarctiq ue.

RApPORT S ET DI F F É RE NCES. L a forme de l 'hypostome et surtout de s corn icules d u
mâle, rappelle cell e de l'Holostaspis margituüus (figu ré par B E R LES E , Acari , M vr , Scorp. Ital .,
Ordo Mesostigmata , I8g2, pl. l l -, fig . 12 et 13), mais les caractè res génériq ues sont bien ceux
d 'un vérit able Gamasns,

H ABI TAT . - Dans les mousses du détroit de Gerlache (Antarctique). (N° 490 ,)



CONS IDÉRATIONS GÉ:-IÉRALES

Comparaison entre la fa une Acar ienne des Régions Arctiques

et celle des Régions Antarctiques

Si la faune Acarienne de l'Antarctique , encore mal connu e, est mo ins riche que celle
des Régions Arctiques , il n'y a pas lieu de s'en étonner, car l' éloignem ent beaucoup plus
considérable de to us les autres continents a dù s'o pposer à la dissémination des Acariens
vers le P ôle Sud. L e peu que nous savons de la fau ne de l'Antarctique nous mo ntre qu e
ce continent possède, comme les terres Arctiques, un assez grand nombre d'E upodidœ
[Penthaleus, Ntsmcria). Une espèce même (Nbrncria gigdS) semble commune aux deu x pôles ,
étant d 'ailleurs répa ndue, selon tou te apparence, su r toutes les plages maritimes intermédiaires,
sans di ffére nces bien appréciables .

Ce qui frappe à prem ièr e vue dans la faune du Pôle Sud , c'e st l'absence des grandes
espèces de Bdella (Bdclla arctica, Bd. rillosa, Bd. sanguinca, ces noms étant probablement
sy nony mes), qu i sont si communes au Pôle Nord et que l'on trouve sur to ut es les plages
maritimes, se nourr issa nt de Podurelles aquatiques. Ces espèces (ou cette esp èce, si elle est
unique) habitent aussi les plages marit imes du Xord de l'Europe, jusqu'en F rance. L'absence
des espèces d u genre Bdclla au P ôle Sud cst d 'autant plu s caract éristique q ue M. RACOVITZA
y signale la présence de P odurelles qui pourraient servir à leu r nourriture.

Il est regrettable qu'aucune espèce d'Ralamrider ne se soit renc ontrée au cours des
d ragages opéré s dans ces régions. Nous savons, par les matériaux rapportés par P OUCHET
à la suite du vOYJge de la ::\L-\KCHE, et par ceux, plus abondants encore, qui on t ét é recue illi s
pa r S . A . le P R IK CE D E Xloxxco, pendant la croisière de la PRIK C:CSSE A L ICE sur les côtes du
Spitzberg, que les Acariens marins son t nombreux et d'espèces vari ées dans les mers arct iq ues.
J'ai peine à croire qu'il n'en soit pas de même dans les mers anta rcti ques, où, comme le
d it M. RACOVITZA, ( les Crustacés, les Éch inides , les Bry ozoai res et les Gorgonides )l sont
abondants , mais ( ressemblent aux formes animales q ui habitent dans les très grandes
profondeurs océaniqu es » sur d' autres points du globe, affi rmant ai nsi l' uniformit é des conditions
d 'existence, sur le fond des Océans, d 'un pôle à l'au t re .



EXPLICATION DE LA PLANCHE 1

1. - Smaridia scoputa, pa rt ie anté rieure du corps vue pa r la face do rsale, X So.

l a. - Un poil du tronc implanté sur les téguments finement plissés, X 1000.

2 . - P enthalens oiltosns (9 ), vu par la face ventra le, X 100.

2a. L e même, face dorsale, X 100.

zb. Le m ème, collerette et plaqu e de l' épistome, le rostre enlevé (face dorsale), X 200.

2C. Le même, collerett e et plaque ste rnale, le rostre enlevé (face vent ra le), X 200.

aâ. Le mêm e, un des pa lpes vu de profil, X 250.

3. Gamasus Racoxitsai (6) , hypostome vu par la face ventra le , X 200.

3a. Le même (9 et nymp hes), hyposto me vu par la face ventrale, X 200.

3b. - Le même (9). les trois premiers articles de la qu at rième pa ire, montrant les tubercules ,
X 200.

3e. - L e même, épistome du (J , - et 3d. , ép istome de la Q, X 200.
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Thesc measurements are taken from the 9 , those
of the cf are about 6 to 7 pel' cent less .

ACARIDA

(ORIB ATIDAE)

BY

A. D. ! lICHAEL

F. L. S. - F . Z. S. _ F. R. M. S. _ ETC.

INT RODUCT IO)l

T he collection con tains very numerous speci me ns but only t hree species , all belonging
to the genus Notaspis; of these one is represented only by a single very much inj ured specimen,
far too imperfect to allow of its being identi ficd or described, it is a very minute creature .
The other two species are amply represented by a large series of specimens in aU stages .
T hey are certainly d istinct speci es , but arc close ly all ied and have considerable rese mblance
to each ot her; m uch more than either has to a ny spccies hithcrto known . AH the species
are terrestrial and were round in moss and lichen on the Antarctic lands, in the de Gerlache
strait , between Sou th latit udes 64° 23' an d 6 7'l 59' an d West longitude s 62° 02 ' and 70° 39' .
T he nearest allies amongst recorded specics are probably No/aspis ùtconnn. and N . oblonga,
both lichen -eati ng Acari .

T he two species here described are interestin g because they shew some ext erna1 d iffe
rences between the sexes j although these diffe rences arc slight ye t they enable an acarologist
to separate the sexes, whereas exter nal scxua l d imorphis m is hitherto practically unknown in
t he O ribatidae. 1 ascertained for certain that the di morphism is rcally scxual by di ssecting
out the internai genital orga ns of both sexes .

Family Oribatida e

Notaspis a ntarctica sI" Il.

Average length, about Inun,OS \

Average breadth , about Omm,78 (
FORM pyriform , rounded posteriorl y .
C a L OR dark ches tnut -bro wn (castaneus) , almost black, with a metallic lust re.
TEXTURE du ll and roughish, rather finely granular ; granulatio ns about 15 0 to the

llnear m.m . on the abdomen, where they are mas t d istinct. T he cephalotho rax and legs are
fully chitinized , but the abdomen, although it has the appcarance of being 50 , readily colla pses
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on drying afte r being soaked in spiri t or other liq uid , which does not occur in [ully ch it inized
On batldœ.

CEPHAL OT H ORAX broad ly conical a nd witho ut markings; the posterior half has a depressed
and flatt ened late rai expansion on each side whi ch is excavated for t he inserti on of the first
and second pairs of legs. Maudibles powerful, tridcntate , the terminal too th of t he moveable
a rm of the che la is the longest, the two di stal te cth of the fixed arm about equal in length .
Second joint of the pal pu s almost as long as the thrcc di stal joints . Maxillœ powerful, Lamellee
almost obsolete; they a rc long, advanci ng far forwa rd, but arc mere thickened ridges 50

Iittle raised as to he casily ovcrlooked . Rostral hairs rather near together, long, reach ing
beyond the distal ends of t he genu als of the fi rst pai r of legs; sti ff, st raightish , slig htl y rough .
Intcrl amellar hafrs ncar togethcr, very long, longer than the cephalothorax, but quitc perpen
dicular, straight , st iff rough , dark-colorcd , gradu all y dcminish ing in thick ness. Lamellar hairs
similar in characte r but much smaller ; they arc very near together and are per pendicular.
P seudo-stigmat a la teral, ve ry inconspicuous : almost in a tran sverse line wi th the inter lamellar
hairs. P seud o-stigmatic organs with smail , almost globu lar heads on very sho rt pedu ncles .

L EGS rathe r long for the genus ; the femora of the first pair almost reach the tip of
the rost rum ; the ti blœ arc the longest joints and are flattened and paralle l-sided ; t he fernora
are t he next long ; almost as long as the t tb iœ a nd similar in shape j the tarsi short ish.
T he hairs , except those on the tarsi and the tactile hai r of each leg , are thick and mostly
curved; thcre are two on the in ner and one on the oute r side of eac h femur of the first
two pairs of legs, one pair on each genual and a few on the ot he r joints . The hai rs on the
tarsi are more numerou s, and are sct iform a nd flexible, sorne of the te rm inal ones slight ly
hooked. Claws tridacty le and strongly hetcrod actylc .

ABDO:\IEN aval, with a pair of slight indentations in the hind margi n near the mi dd le ;
in each of these a short sti ff hair is situated . Xotogaster arched, but not stron gly 50 ; the
arch ing is more in the central than the periphcral portion, but th crc is not any distinct
dem arcat ion betwce n the two . T he flattened marginal portion bears numerou s low, irre gular,
slightly polished ridges, quito uncertain in form, but arranged more or less radially ; there
are not a ny markings on the cent ra l part of the notogaste r excep t the granula tions . T here
is one pair of very short , sti ff hairs on the hind margin in addition to the pai r above
menti oned, and a fcw on the lateral margi n. Genital apert u re placed betwcen third and
fourth pairs of legs , large a nd almost circular but with a slig ht tcndency to be st ra ightened
posteriorly and poi ntecl anteriorly in t he fem alc i smaller , and more mitre-shapcd in the
male . Ana l openin g about as far behind the ge nital opening as the rad ius of the latter ;
ellipt ical or oblong ; co nside ra bly longer than the gc nital opcn ing ; its posterior end is abo ut
half its own len gth from the hind margin of th e abdomen . T herc are numerous shallow
ridges on t he ventral surface mostly a rranged in rou gh conce ntric circles round the genital
opening , but very ir regular. T herc is a row of short thick hairs on each side of the anal
a nd genital openings ; a few sm aller on the anal and genital plates, and sorn e othe rs on the
ventral surface includ ing a curio us transverse row of 5 to 9 longish hairs between the ge nital
and anal apertures of the male , but only one pair of these hairs is present in the female.

TH ~ NYMPH. In company wit h the adults of th is spectes were found a number of
specimens of what mi ght easily be described as a separate species (and genus) but 1 have
little, if a ny , doubt that they are the nymph s of the species now being described ; of course
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absolute certainty cannot be attained without breeding them , but 1 shall here treat the Acarus
as a nymph , not as a separate species .

F orm very simi lar to that of the ad ult, but less widened posteri orly. Cephalothorax
and abdomen separated by an almost strai ght line; the latter cons iderably higher in level
than the forme r. Color dark brown, very dark for a nymph : but not so dark as that of
the adult , rather yellower. Ce phalothorax br oad : marked wit h numcrous irregular ridges,
especia lly near its basc where there arc two pyramids of sm.aIl converging ridges which
support a larger W cshapcd ridge the an te ro-Iatera l ends of which nearly touch the pseudo
stigmata. Pseudo-stigmatic organs an d intc rlamcllar hairs like thosc of the adul t. Legs somewhat
shorter than those of the ad ult , chiefly in consequence of t he shortcr ttbtsc . otherwise very
sirnilar in form ; rough on the outer side : claw large and mon odacty lc. .Abdomen th ick,
slightly arched . Notogaster covcre d with irregula r, vcrmlform and othcr ridges; these are
small, closcly crowd ed , and more or less transverse on th e cent ral part of the abdomen;
toward the lateral and poste rio r portions the notogastc r is covcrccl wtth larger, rathe r straighter
ridges which leave large irregular pits betweeu t hem; the larger ridges are chie fly almost
longitud inal; but a re most ly t ran svcrscly ma rked with short portions of the smallcr ridges.
There are a few very short , fine hairs on the notogaster ; chiefiy towa rd the edges. T he
vermiform ridges conti nue on the side of the abdomen . Ventral surface much smoothe r than
the dorsal.

Notaspis Belgicœ sp. n.

Average len gth, about omm,56.
Average breadth, about Omm,32.
This species is of the samc character as N. antarctica, but mu ch smaller and with

numerous specifie di fferences.
F ORM ell iptic al, but pointed a nterio rly and having a tendency to be pointed poste-

riorly also.
CüLüR chest nut -b rown (castaneus), rnoderately dark.
T EXTURE dul l, very slightly rou gh.
CEPHALOTHORAXconical, wi thout markings ; rostrum pointed . T he posterior part has a

fiattened expans ion on each side which is slightly excavatcd for the insertion of t he first
a nd second pairs of legs . Mandiblcs powcrful, t ridentate; th e terminal tooth of the movcab lc
arm of t he chela is the longest. Lame llee al most obsoletc ; they arc ridgos so litt le raised
as to be easily ovcrlooked . Rostral hairs ncar togethcr, thick , slight ly clavatc. Intcrlamellar
hairs very long, near togethcr , 'l uite pcrpcndicular, stra ight, sti ff, rOllgh, da rk . Lamellar
hairs much shorter, almost siruilar in charactcr but st rongly sc rratc d . Pscudo-stigmata incon
spicuous , slightly a nténor to a tra nsve rse line drawn th rough t he inte rla mcllar hai rs . Pseudo
stigmatic organs with very small , pyriform, almost globu lar heads on very short ped uncles.

L EGS of moderatc length ; the genuals of the fi rst pair about reach the point of the
rostrum ; the femora are the longest joints and are somewhat flattened . The hairs, except
those on the tarsi and the tacti le hairs, are thick and mostly curved, sorne are slightly c1avate j

t here are two on the inner and one on the outer side of each femur of the first two pairs,
one pair on each genual, and a few on the other joints . Hairs on the tarsi num erouë, setifo rm,
flexibl e. Claws tridacty le, very heterodactyle.
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ABDOMEN elli pt ical, almost pointed anteriorly. Notogaster slightly arched j chiti n thin,
rt is apt to collapse in spirit or reagents ; t here are not any markings. There is a sparse
row of slightly clavate hairs round the periphery . Dorsal plate folded over a good deal on
to the latero-posterior ventral surface ; causing the vent ral plate to narrow almost to a blunt
point posteriorly . Genital and a nal openings rather fa r apart ; the former small and squa re
with rou nded corn ers, the latter la rger an d oval. There Is a bunch of long hairs between
the two : a sparse Iine of short hairs rou nd each opening, an d a few on the plates themselves.

THE ::\YM P H. In compa ny with the adul ts of titi s species also are what 1 believe to
be th e nymphs, and sha ll treat as such ; they have conside rable rese mblance to the ny mphs
of Notaspis antarctica but there arc many differences. Form pyrlform , rounded posteriorIy.
Color much lightcr than the adult and rath er more yellow. Cephalothorax bearing a pl ate
on each side more chitinized th an the rest. Pseudo-stigmatie organs similar ta those of adult ;
interIamellar , lam el lar, and rost ral hai rs aIl rescmbling th osc of the adult in size and posi
tion , but aIl very st rongly serrated . Legs resembli ng those of the ad ult except sorne di fferences
in the hairs. Claws large and monodactylc. Abdomen elliptical, or almost oblong with
rounded corners . Notogaster almost flat ; it bears a few (5 to 8) raised ridges whi ch are
d istant from one anothe r ; they are transverse but not straigh t ; each ndge usually having
one ta three wide undulations ; each ridge ru ns quite ac ross the notogaster j there are not
any different laterai ridges. T here arc sorne sparse pairs of large, th ick, curved , spatulat e hairs
round the pcriphery (the number varies with age).

Notaspis sp. '

L ength about onlm,35 .
Breadth abou t Omm, I?

Color light ye llow-brown.
T here is a single injured specimen of a small monodactyle species of this genus which

greatly resembles N . clasipectinata ; but as the pseudo-stigmatic organs, which a re character istic
of that species, are broken off it is not possible to be certain . The tl biœ of the first pair
of legs have a slight rising carrying the tactile hair , almost like N. tibialis, but it Is not
tibialis ; t he second tectopedia are rather small for N . clavipectinata.
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EXP LANATION OF P LAT E II

F IG. I. - Notaspis asuaraica, adult 9 , dorsal view, X 55.
» 2. - » D adult cf, ventral view, X 55.

Nymph.

Right mandi ble of aduit (j seen [rom the inner (left) side, X 140.

Left pseudo-st igma and pseudo-stigrnatic organ of aduit cf, X 140.

first Ieft leg of adult cr {rom the inner (right) side, X 80.

3rd right leg of adult à [rom the outer (right) side, X Bo.

4th left leg of adult cr seen {rom the outer (Ieft) aide, X So.

Claw, drawn from 3ni Ieg, X 14 0 .

A portion of one of the inter-lamellar hairs, X 300.

Serrated hair below the claw, X 300.

adult 9 . dorsal viewt X 70.

adult cr, ventral view, X 70.

Nymph .

left mandlble of adult 9 from the inner (right) side , X ISo.

Palpus of adult 9 , X ISo.

Right pseudo-stigrna and pseudo-stigmatic organ of adult 9 , X 180.

first left leg of adult " from the inner (right) side, X 140.

4~ left leg of adult " from the outer (left) side , X 140.
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ACARIENS PARASITES

L G. NEUMANN

P IlOFESSElJ Jl. A L' ÉcoLE !'AnoNALE VÉTÉRI NAIR E DE T OllLO USB

INT RODUCTION

La collec tion d'Acariens parasites rapportée par la B EL Gl C.-\ était aussi réduite que
possible, pui squ'elle ne comprenait qu 'une espèce, représentée par qu inze ny mphes et une
larve, recueilli es sur Phalacrocorax magellanicus St eph. (no 24. 18 décembre 1897, île L ondonderry,
T erre de Feu ch ilienne), sur SphclIisClts magrllanicns (no 26, 18 décembre 1897. Canal F rançais ,
Terre de Feu chilienne) et sur Phalacm corax carwu:u/atus (no 204. 12 janvier 18g8, T erre des
États, Argenti ne) . Ces Acariens étaient fixés pri ncipalement sur les part ies nues de la tête.

Ces parasites apparti enne nt à la famille des Isodid«, à la sous-fami lle des Lxodinœ
et au genre Ixodes. L eur détermination n'a pa s p résen té les di fficultés q uc l'on rencontre
d'hab itude dans cc gro upe, quand il s'agit d 'ind ivid us incomp l ètemen t d évelopp és. T ous les
caractères de ces nymphes et de cette larve les rapportent ft I xodes plliu s (Cambridge). L a
région géographique ct les hôtes q ui les ont fourn ies con stituaient déjà , d'aille urs, des indications
très précises et qui limitaient très rigoureu seme nt les compa ra isons.

L 'esp èce a été rencontrée pour la première fois à l'ile Kerguelen , lors de l'expédition
pour l'observati on d u passage de Vénus. C.UIBRIDG E ( ' ) en a do nné un e descri ption sommaire ,
qu i sera it tout à fait in suffisan te si elle n'était pas acco mpagnée de ligures. Sa ns moti f
discernabl e, CA~IBIHOGE a rattaché cette forme au genre Hvaknnmu Koch, ct cn a fai t H . pula.
Que lques individus av aient été trouvés su r un Manchot (p)'goscdis ttcniatns Coues .} : d 'aut res ,
dans les fentes d 'un banc de rochers côt iers . L es figures ct les dimensions (Imm,2S) montrent
q u'il s'agit de femelles jeunes ou peut- être plut ôt de nymphes.

L a même espèce est décrite , q uelques a nnées pl us tard , par P. K It.\MI::R et C. 1.
NEli:UA:'\ el, d'après pl usieurs femell es adultes (7mm de long sur {mm ,S de largc), recueill ies dans
l'île de Behring; ils en fo nt une espèce nouvelle, Ixodes borealis. En mème temps, un mâle

(1) P,«udil,çs of 'lu Zoolog~al SOt:uty of L olltion, 1876, p. 261. pl. XIX, fig . +. - An Account of the Collection s
made in Kerguelen Land, during the Trans it of Venus Expedi tion• .A,ad mida, p. 222, pl. XlI I, fig. 4. (PAiloS(J} " k al

T,ansadiOll.f Clf t/u R"J'al Sft<jl1y of L ondCln, t. CXLVIl I , 1879' )
(21 Vega ·Ex}tdJ~iOlI(7I$ lIeu/lSla/liga J aktt3.gelsu. Bearbetade af Deltagarc i Resa.n och andra Fcrska re, utgifna

l'of A. E. XOROE~S"IÔLD, Ill, p. 526, pl. +2-43 ; 1883.
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ad ulte, trouvé aussi dans l'île de Behring, est considéré par eux com me spéci fiq ue et prend
le nom d'I. j imhriatus. Des circonstances favo rables m 'ont permis, en rapprochant ces deux
types , de montrer q u'il s représentent les deux for mes sexuées de la même espèce et qu'il s
se rapport ent à 1. Plltus (,) .

Dans la collection du yl us èum de Paris , j'ai t rouvé d es spécimens provenant les un s
de l'hémisphère boréal (îles Saint-P ierre et :\Iiquelon, He Saint-Paul), les autres de l' hémisphère
a ustral (He Campbell). J'ai eu, de plus , à ma di spositi on deu x femelles boréales (He Saint
Paul en Ala ska : collection de la Smithso nian Insti tution) et t ro is femelles et une nymphe
a ust ra les (Ca p H orn : collection E . Simon). E nfin , j'ai reç u de :\1. F . N oad Cl ark , à deux
re prises, des mâles e t des femell es pris sur des Guillemots , dans les falaises du Yorkshire.
De t ous ces élémen ts d'origine variée, j 'ai t iré la conviction de l'u nicité d u type.

L es caractères si particuliers du mâle, surtout ceux que fournisse nt les pa lp es, m 'ont
paru d'abord assez important s pour jus tifi e r la formation d 'un ge nre spécial (Cerati.1:odes ND .),
qui ne comprendrait encore que l'espèce C. Pl/lItS. J'a i reconnu plus tard que ce groupe ré unit
les t ra its essent iels du ge nre Lsodes et q ue la femelle est su rt out d ifficile à sépa rer de ce
ge nre type . J e m e suis donc décidé à ram en er Cenüixodes au rang de sous·genre, de sort e
q ue j 'adopte, pou r designer l'espèce en quest ion : I xodes {Cemtixodcs] putus (Cambridge).

Ixodes (Ceratixodes) pu tus (Cambridge)

MALE . - Corps subrectang ulaire, brièvement atténué en avant à partir de la troisième
paire de pat tes, les bords lateraux subrectilignes, parallèles , le postérieu r largement arrond i ;
cou leur brun marron ; longueur totale 4mm , la rgeur 3mm • Écusson glabre, n'atteignant pas le
bord postérieur de l' abdomen, qui forme un bourrelet ét roit; ponct uations nombreuses ,
s ubégales, su r toute la su rface ; sillons ce rvic aux peu profo nd s. L e bou rrelet postérieur de
l'abdomen est d ivisé en cinq saillies, les t rois médianes égales entre ell es, trois fois aussi
la rges que hau tes, les extrêmes plus longues ct en partie margi nal es ; chacune de ces saill ies
porte un e brosse de soi es b lanches, épaisses, t rois fois au ssi lon gues que la hauteu r de la
saill ie , sa uf pour les extrême s q ui di minuent g rad uellement en avant po ur di spa raître en
atteignant le voisinage du p èritrème correspondant i ch aque soie repose sur une petite tubérosité
ch itineuse ; les cinq brosses, comme les sailli es q ui les portent, sont séparées par des écha ncru res .

Fa ce ven/ra ie revêtue de poils fins , très court s ; pore gé nital en regard d u premi er espace
inte rcoxal : écuss on prégéni ta l nul ; sill ons gé nitaux prolongés en s'a ttén ua nt jusqu 'au bord
postérieur. Écusson géni to-anal ne dépassant pa s la ligne des hanches IV. Cadre a na l co ntourné
en avant par le sillon anal peu cou rbé, à b ranches parallèles, l' écusson anal ainsi l im it é
étant subrectangula ire, deux fois au ssi long qu e large ; écussons adana ux s ub rectangulaires, de
mêmes lon gueu r ct largeu r q ue l'écusso n anal ; le bo rd postérieur de ces trois écussons porte
les brosses indiquées pour la face su périeure . P éritr èrnes assez grands, ci rculaires.

Rostre. - Face d orsale de la base t rois fois aussi la rge que longue , convexe transver
salem ent, avec une large dépressio n médiane au bord antéri eur ; les ang les poste rieu rs non
saillants ; face ventrale li sse , aussi large que longue, un peu plus large en avant qu'en arrière.

(1) Notes sur les Ixodid èa (A rchives de ParasiÛJlogit, VI , p. lIS, 1902).
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Ch élicères relativement courtes , d épass ées en avant par le prolongement conique des palpes i

doigt long de 140 p. et relativement large, apophyse interne a llon gée et presque inerme, l'externe
à deux dents fortes. Hypostome large, t rès court , profondément échancré en avant, pourvu
seul ement d e quelques denticules mousses et ar rondis . Palpes longs , dépassant les chélicères
de la mo itié de leu r longueur, à section circulaire, non creus és en gouttière à leur face
inte rne, verd âtres à leur extrémité. Premier article court i le de uxième et le troi sième concaves
en longueu r à la face dorsale, convexes à la ve ntrale , recourbés ai nsi en forme de cornes
vers la face dorsal e, le deuxième aussi long que le troisième; celui-ci conique et portant à
sa base vent rale le quat rième, con ique aussi et perpendicul ai re à son support . Des poils
inéga ux sur les trois derniers art icles.

Palles de longueur moyenne, croissant de la première à la qu atrième pai re , qu i est
plu s grèle et bien plus longue que la tro isième. H an ches larges, lisses, contiguë s, glabres,
inermes, celles de la quat rième paire un pe u plus petites. T arses atténués progress ivement,
pourvus de deux pet it s éperons contigus et termin aux ; un e petite sa illi e ven trale, médiane,
au niveau de la fausse art iculation, sauf à la première paire. Caroncule à tige longue, atteigna nt
le ti ers de la lo ngue ur des ongles ; ceux-ci greles.

FEMELLE. - Corps ovale, renflé ou non, largement arrondi aux lieux ex t ré mit és, bru n
jaunât re ro ugeât re ou noirât re pouvant atteindre rom111 de 1011" sur "", mm de larr-e T éeumen t, , e-, b ' b

à st ries très apparent es, à poil s abondants, courts , blancs, ré gu li èrement répart is sur les de ux
faces, plus longs sur le bo rd postér ieu r dans le jeune àge. t..'OISS0 1l brun jaunâtre, souve nt
plus foncé sur les cotés, long de rmm,6, la rge de rmm ,2, subt ria ugul ai re , deux fois plus large
en avant qu'en arrière , r étr éci à parti r du milieu de sa longueur, arrondi à so n an gle posté
rieur, à peine échancré en avant ; sillons ce rvica ux convergents dan s leur quart an té rieu r,
pui s di vergents et un peu concaves en dedans, embrassant une pa rt ie sure levee ; pas de sillo ns
latéraux ; ponctuations nombreuses, fincs ; parfois de s poil s tr es courts. A la f ace rentraie,
pore génital étroit , en regard des ha nches de la deuxième paire; sillons génitaux profonds
en avant, très écartés en arr ière, atteignant le bord postérieur. .-\ I1U 5 vers le tiers postér ieu r;
sillons anaux peu appa rents , réunis en arc de cercle cu avant de l'an us ; souvent un sillon
a no-marginal impair, profond. P éritrèmes ci rcul aires, brill ant s, si tués un pe u en ava nt du
milieu de la lon gueur. - Rostre court (750 flo ) , jaune rougeâtre, base d orsale deux fois aussi
large q ue lon gue, les cotes convexes; aires por euses grandes, ra pprochées . Ctiüict res à doigt
long d e 130 à 160 flo et rela t ivemen t large ; apophyse int ern e :i. deu x poin te s rétrog rades por tées
par une longue tige d 'inserti on; apophyse externe à de ux ou troi s den ticul es terminaux mousses
et deux dents successives , la pos té rieure forte. HYPOs/tll111' long, étroit, pou rvu, sur chaque
moitié, de deux files longi tud inales de 9 - ID dents, écartées de la su ture méd iane. Palpes
épai s, peu excavés, cou rts (480 flo), à base éloignée des par ti es méd ianes d u rostre ; le deuxi ème
art icle deux fois aussi long q ue le troi sième ; celui-ci di laté à so n bord dorsal interne ; le
q uatrième terminal, conique ; les trois de rniers articles pa rfois de couleur verte. - Pattes de
dimensions très variabl es, tantôt médi ocres, tantôt très longues i jau nes, parfois verdât res ;
des po ils épa rs sur tous les art icles . Hanches di stan tes , inermes ; celles de la première paire
trapézoïdes , les autres triangulaires, à sommet tronqué; ce lles de la quatrième paire plus
courtes et plus la rges. T arses allongés, bossus près de leur extrémité, à fausse articulation
située ve rs le milieu de la lon gueur aux trois dernières paires ; ca roncule atteignant à peine
la moiti é de la longueur des ongles.
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NYMPHE . - Ovoïde ou aussi large que longue (longueur I mm à 3mm,S), glabre ou peu
velue, de couleur va riant d u brun noirât re au jaune terreux, sa ns aires poreuses n i pore génital
apparent ; d' ailleurs semblabl e à la femelle.

J. putus paraît vivre en parasite exclusi vement su r des P almipèdes des régions froides
de s deux hémisphères. De fait, les hôtes q ue l'on a sig nalés sont de s Manchots (Fygoscelis
tœniatus, Spheniscus 1IlagellanulIs). des Cormorans (Pkalacrocomx magellanicns , P . canmculatuss
et des Guillemots (Uria lroile) . O r, si les Manchots sont fatalem ent localisés aux régions
polai res antarctiques, les Guillemots et surtout les Cormorans on t une aire géographiq ue très
étend ue. Le Cormoran N igaud (Pluüacrocom x graculus L.) , commun dans les régions arctiques
et antarctiques , est répandu partou t , et on le trouve en Afri que et au Brésil. C'est pro
bablement lui et, sans doute aussi , quel ques autres espèces de Palmipèdes aussi largement
di stribuées, q ui ont d ispersé , dans les régions arcti ques et antarctiques et plus ou mo ins loin
des cercles po laires , l'intéressante espèce d 'I xode dont il est ici question.

En tout cas, malgré l'identité des m ilieux au vo isin ag e des deux pôles, il est inad 
missible que les phénom ènes d' adaptation aient su ivi un processus identique dans tous ses
détails, de ma nière à aboutir à une même forme spécifique en deux cent res d 'apparition
aussi éloignés que le so nt l'Arctique et l'Antarctiq ue . La famille des lxodide, q ui est si
homogène , di fférencie ses types par des traits tout à fait secondaires, dont la sig nification
physio logiq ue échappe, qui semblent le résultat héréditai re d e variations primitiveme nt
acci dentelles et individuelles , et q ui réalisent un nombre presque in fini de combinaisons, de
sorte que l' hy pothèse des deux centres d 'apparition exigerait la même et invraisemblable
série de causes concordantes .
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L es quelq ues Arachnides supérieurs qui font l'objet de ce travail ont été recueill is
par M . E m. G. Racovitza, naturali ste de la BELGI CA, sur deux points de la Terre de Feu;
aucune espèce n' a été observée plus au Sud ct, jusq u' ici , l'arch ipel magellanique est la limite
extrême de l'extension antarctique des Ara ignées et des F au cheurs.

Aucune des espèces recueill ies n'est nouvell e, mais plusieurs donnent lieu à des
observations, et l'une d'elles, Liparotoma amœ/UtlJt, n'était conn ue que par un jeune individu,
ce q ui nous permet d'en compléter la description .

L es Arachnides de la T erre de Feu sont aujourd'hui suffisamment con nus grâce à de
récentes explora tions. Nous donnons ci-dessous la liste des publicati ons q ui les concernent .
Ajoutons q ue nous avons en prepa ration une étude sur certaines espèces recueill ies tou t
récemment dans la mème région par le Dr L elun an-N itchc .

I. E U G. SDIOX, Arachnides recueillis par la Mission d u Cap H orn en 1882-1883 (Blllt. Soc.
Z ool. Fr., t. IX, 1884), ct Arach nides (Mission scient, du Ca!, Hom , 1882-1883, t. VI,
Zoologie},

2. EUG. Smox, Arach nides recuei llis en 1882-1883 dans la P atagonie méridionale, de Santa
Cruz à P unta-Arenas, par xr. E . Lebrun (Blllt . Soc. Z ool. r-; 1886, p. 558).

3. E UG. SUIO:-= , Arachnides recueilli s à la T erre de F eu par NI. Ca rlos Backhausen (Allales
del Musee N ccional de Buenos Aires, - 1er mém. , t . IV (1895), pp. 167-172, - 2C mém.,
t . V (1896), pp. 141-145).

4. T ULLGRE:-=, Contribution to the knowlcdge of the S pider fauna of the Magellan territories
(St'ellska expeditionen till ftfagelllillSlmuienur, 1. II , n. 10, 19o1).

5. H amburger Magalhae nsische Sammelreise, Hambourg, 19o2. - Arachnoidcen, excl, Acaridcn
und Gony leptiden , par EUG. SU-lO:-l (1902). - Gonyleptiden, par \V. S ôRENSEN (1903).



ÉNUMÉRATION DES ESPÈCES

Familia Archeidœ

1. - Mecysmauchenius segmentatus E . Simon

Ann. Mus. civ, Genova, XX , 1884. p. 379'
Miss. sc. du Cap H orn, VI, Zool. , E, p. 13, pl. II , fig . 4.

U n seul mâle t rouvé le 26 décembre 1897 dans les p rairies de L apataï a (T erre de
F eu argent ine).

D écouvert à l'Ile H oste et à l'Ile L 'H ermi te par la Miss ion française ; retro uvé
depuis à la T erre de Feu.

Familia Arglopidœ

2 . - Araneus fiaviventris (N icolet)

Eptira jlalJivetltris
Id. id.

Nicolet in Gay, H ist. de Chile, Zool., III , p. 4-94.
E. Simon, in Miss. sc. du Cap H orn . 2 001., E, p. 10, pl. II, fig . 2 .

Une femell e adulte trouvée le 5 janvier r8g8 à Harberton H arbour, Canal du Beagle
(Terre de F eu argentine).

E spèce très répandue au Chili i déjà trouvée sur le Canal du Beagle par la Mission
française .

3. - Araneus sericatus Clerck

A rllll. sericatus Clerek , Sv. Spi ndl. , 1757, p. 4-0 , pl. II , fig. 1.

At'all. scioptfat'ius Clerck, ibid., p . 4-3, pl. II, fig. 3.
Epeit'a sericata C. Koch, Blackwall,
Epeit'a sclopdat'ia Westring, Thorell , E . Simon.

Trouvé sur la fenêtre du laborat oire de la B E L GI CA, en rade de H arberton H arb ou r ,
Canal du Beagle, le 5 janvier 18g8.
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Cette espèce, très répandue en E urope et dans l'Amérique du Nord , n'avait pas
encore été signalée dans l'hémi sphère austral; mais les cond itions dans lesquelles elle a été
capturée dans le Ca nal du Beagle, peuvent fai re croire à une int roduction accide ntelle.

Nous resti tuons à cette espèce le nom d'A mlleus sericatns Cl. comme ayant la priorité
sur celui de A . sclopetarius CL, généralement adopté . La note de Mc Cook à ce sujet (Amer.
Spid ., III , p. I07) est très juste.

Familia Thomisidre

4. - Stephanopsis ditissima (N icolet)

T ùomisus ditissimus Nicolet in Ga y , R ist. de Chile, Zoo1., I II , p. 394, pl. III , fig. 9.
SftPlulI/opsis ditissima Keyserling, Spinn . Ame rik. Laterig. , 1880, p. 175, pl. Ill . fig. 96.

Id. id. E . Simon, in Miss. sc. du Ca p Horn, VI, Zocl., E , p. 7, pl. Il , fig. 1.

T rouvé sous une pierre, au bord de la mer, à la baie du Torrent , Ile Londonderry
(Magallanes, Chili), le 18 décembre 1897.

Espèce très rép andue au Chili , t rouvée aussi à l'Ile Hoste par la Mission fra nçaise.

5. - Petrichus (') niveus (E . Simon)

Pküodromus nioeus E . Simon, in Anal. Mus . nac. Buenos-Aires, t. IV, 1895, p . 171.
Petricus ,/Îveus E. Simon, id. , t. V. p . 144.

Sur les plantes dans les prairies de Lapataïa , Canal du Beagle (T erre de F eu argentine),
le 25 décemb re 1897.

Espèce découverte dans la même région par M. C. Backhausen.

Familia Clubionidre

6. - Tomopisthes imma nis E . Simon

Bull. Soc. Zool. FL, IX, I884, p. I33.
Miss. sc . d u Cap Horn , VI, Zool., E, p. 28, pl. I , fig. 2.

T rouvé le 18 novembre 1897 sous l'écorce de vieux arbres dans la forêt Eberhardt,
Cenio deI Ultima Esperanza (P atagonie chilienne); le 23 décembre 1897 sur les collines
de Lapataï a (Terre de Feu argentine), où il vit sous les pierres ; enfin le 8 janvier 1898 sur
les falaises du golfe Saint Jean, Il e des États (Argen ti ne), une femelle adulte avec ses jeunes,
sou s une pIerre.

[r] Écrit depuis pa r erreur P etricus,
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7. - Tomopisthes tœniatus E. Simon

Bull. Soc. Zool. Fr., XI, 1886, p. 571.

Une seul e femelle jeune, trouvée en même temps que l'espèce précédente dans la
forêt Eberhardt .

L e T . taniatus a été découvert à P unta-Arenas.

8. - Liparotoma amœnum E. Simon

Bu ll. Soc . Zool. Fr., IX, 1884, p. 123.
Miss. sc. du Cap Horn, VI, Zool. , E , p . 34,

Une femelle adulte capturée sous l' écorce de vieux arbres dans la forêt de Lapataïa
(Terre de Feu a rgentine) le 26 décembre 1897-

Cette espèce n'était connue jusqu'ici que par un Jeu ne individu provenant de la
Mission fran çaise. l e pu is en compléter la description :

9 loug; tov", Cephalothorax obscure fusco-castaneus, subtiliter coriaceus, longe et crebre
sordide albido-bnbcsccns, parte cephalica lata ct comxxa, anticc vix attenua/a. Oculi postici paroi,
œqui, in Iii/cam tenter proclln:am, medii a latemlibns quam inter se paulo remotiores, Oculi antici
in lineam Ieoiter prown:am, inter sc fere aquales et f ere œqnidistantcs, C(l'peus ocutis anticis vix
latior. Abdomen magllltlll , oblongmn, supra mfesccns, breuiter albido-Iutco-pnbcscens, ntrincue parce
fusco -tntnctattnn, in parte basali vit/a kmgitndinali nigro-castanea, sat angusta et postiee acuminata,
in parte altera, tl/Ua media dilutiorc, et ritta transucrsa ualdc arcuata et sinnosa albidiore-pilosa
ornatum, snbtns fulto-testacenm, uitt is binis rufulis P a1 'IW t expressis nottüum; Chelœ robusta et
conoexœ, nigro-costaneœ, extus minute rllgosa:, ad basin lntco-criniia, S ternum ct partes oris nigra.
Pedes fulto-ru fuli, metatarsis tarsisquc asuicis infuscatis, femoribus tibiis meuuarsisqne, prœsenim.
posticis, fusco-annnlatis,

On rema rqu era qu e chez l'adulte les yeux médians postérieurs sont un peu pl us
rapprochés l'un de l'autre que des latéraux (comme chez L. Hyadesi E. Sim.), ta ndis que
chez le jeune les quatre y eux postér ieu rs sont equid istants.

9. - Axyracrus elegans E . Simon

Bull. Soc. Zoo1. Fr., IX, J884. p. 140.
Miss. sc. du Cap Horn , VI . Zool. , E , p. 23. pl. I, fig. la .

Sous les pierres au som met des collines granit iques de la baie du Grand Glacier,
Canal de Darwin (T erre de F eu chilienne) le 19 décem bre 1897. - Un aut re, très jeune,
dans la forêt de L apataï a (T erre de Feu argentine) , le 25 décemb re 1897.

Esp èce t rès commune dans toute la région fuégienne.
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Familia Agelenidre

10. - Rubr ius subfasciatus E . S imon

Coelota subfasciatns E. Simo n , in Bull. Soc . Zool. Fr., IX, 188., p. 123.
R ffbrills subf asciatus E . Simon , in Miss. sc . du Cap H orn, E. p. 15, pl. II . fig. 7.

Id . id. E. Simon , in An al. Mus. Nao , Buenos-Aires , V, p . 145.

7

L'une des espèces trouvées en plus gra nd nombre : le 18 décembre 1897, à la baie
du Torrent, Ile Londonderry (Chili), une femelle adulte avec son cocon ovigère, sous une
grosse pierre, au-dessous du niveau de la haute mer ; le 19 décembre 1897, à la baie du
Gra nd Glacier, Canal de Darwin (T erre de Feu chilienne), sous les pierres au sommet des
collines granitiques j enfi n le 25 décem bre 1897, dans la forêt de L apataïa (Terre de F eu
argentine) , sous l'écorce de vieux arbres.

Le cocon ovigère observé le 18 décembre est gros, aplati, disco ïde, mais légèrement
et presque éga lement convexe sur ses de ux faces, et bord é d 'une courte frange circu laire j

son ti ssu est blanc et un peu floconneux.
Découvert à l' Ile L'Hermite par la Mission françai se ; retrouvé depu is à la Terre de

Feu et dans le Sud du Chili .

Familia Ly cosidre

1 I. - Lycosa australis E. Simon

Bu ll. Soc . Zool. Fe , IX , 1884, p . 119.
Miss. sc . du Cap H orn, V I , Zool. , E . p . 6. pl. l , fig. 1.

T rouvé le 15 décembre 1897 à l'Ile Clarence (Magallanes, Chili) , dans un t rou creusé
dans le sol to ur Leu x du sommet d'une colli ne , et le 2 0 décembre dans la forêt de Lapataïa ,
Cana l du Beagle (Argen tine), également dans un trou peu profond creusé dans la mousse .

T rouvé communément en 1882-1883 par la Mission française à l' Ile H oste, l'Ile
L 'Herm ite et dans la régio n du Canal du Beagle. L e Muséum de Paris possède la même
espèce de l'Ile Chiloé.
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